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Elections Législatives du 25 Novembre 1962 - Scrutin de Ballotage - Départemen. du Nord - 207< Circonscription 


Henri FIEVEZ — Edmond CHER 
SEULS CANDIDATS D'UNION DES FORCES REPUBLICAINES ET LAIQUES AU SECOND TOUR 


ELECTEURS, ELECTRICES'DE LA 20: CIRCONSCRIPTION 


Four le 2°"° tour de scrutin de dimanche prochain, les Fédérations communiste et socialiste du Nord ont décidé 
chacune de leur côté, de se retirer devant le candidat le mieux placé pour battre les candidats U.N.R. Les candidats socia- 
listes ou communistes deviennent ainsi les candidats uniques des forces républicaines, démocratiques et laïques dans 
chacune de ces circonscriptions, 

Toutefois dans la 20ème circonscription, la Fédération socialiste considérant qu'il n’y avait pas de danger U.N.R. 
a décidé de maintenir son candidat DUCHATEAU. 

Elle nous a précisé à ce sujet que DUCHATEAU ne deviendrait en aucun cas le candidat anticommuniste. Si le 
candidat U.N.R. venait à se désister en faveur du candidat socialiste, celui-ci se retirerait à son tour. 


Ainsi le devoir est clair ! 

Avec 25.233 voix à Henri FIEVEZ, contre 13.484 au candidat U.N.R. et 13.995 voix au candidat socialiste, le seul 
candidat susceptible de battre le candidat du pouvoir personnel est Henri FIEVEZ. 

En remerciant tous les électeurs qui se sont déjà prononcés au ler tour sur le nom de nos candidats, nous ‘om- 
mes persuadés que le 2ème tour verra une grande wicioire républicaine. 


Au 2ème Tour pour battre DELBAUVRE 


CANDIDAT DE L'U.N.R. ET DE LA REACTION 


ouper toutes les voix républicaines et laiques 


| RAA de l’Union des Forces Ouvrières 
et Démocratiques 


VOTEZ en MASSE... 
henri 
el 
Edmond CHER 


Attention : Ne raturez pas votre bulletin. Celui-ci serait annulé. 
VU : les candidats, 
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Communistes, Socialistes, Républicains 


UNISSONS-NOUS 


pour battre au second tour les candidats 
de lUNR. 


Au premier tour de scrutin, le Parti Communiste a enregistré un net succès qui s'est 
traduit par des gains sensibles en voix et plus important encore en pourcentage. 


Alors qu'en 1958, le Parti Communiste n'avait qu'un élu au premier tour, cette fois, neuf 
de ses candidats dont Maurice Thorez et Waldeck Rochet ont été élus ou réélus. 


Ces résultats confirment et amplifient ceux du référendum. Le Parti Communiste s'af- 
firme comme l'élément essentiel le plus cohérent et le plus solide de l'opposition au régime autori- 
taire. Il recueille ainsi les justes fruits de sa lutte contre le pouvoir personnel et la réaction. 


Dans le Nord, les candidats communistes Arthur Ramette (44,38 % des suffrages) - 
Henri Martel (39,8 % ] - Henri Fiévez (44,46: % ] - Georges Bustin (41,4 % ] et Arthur Mus- 
meaux (34,9 %}) arrivent largement en tête de toutes les formations. Didier Eloy et Marcel 
Ulrici sont en tête des formations républicaines. 


Ces candidats sont ainsi désignés par le suffrage universel pour être au second tour les 
candidats de toute l'opposition républicaine et pour battre l'U.N.R. et la réaction. Partout ail- 
leurs, le Parti Communiste désiste ses candidats en faveur des candidats socialistes mieux placés 
pour battre les hommes du pouvoir personnel. 


Car rien n'est joué. Les trois quarts des sièges doivent être attribués dimanche. Commu- 
nistes, Socialistes et Républicains ont ensemble les moyens d'interdire aux hommes du Parti uni- 
que d’accaparer la majorité des sièges et de créer une situation de dictature de fait. Ils ont les 
moyens de faire élire une majorité républicaine. Ils ont les moyens de faire échec à l’U.N.R. qui, 
dès le 1°” tour, a regroupé, sur ses candidats, les voix de la droite et de la réaction. 


: Au moment où le danger de dictature se précise et s'accroît, l'union des forces ouvrières, 
démocratiques et laïques sur le nom des candidats communistes arrivés en tête, doit faire, du 2”"* 
tour, un" victoire répuhlicaine. | 


LE 2”° TOUR EST DECISIF - VOTEZ MA SSIVEMENT ET SANS DEFAILLANCE POUR LES 
CANDIDATS COMMUNISTES, CANDIDATS D'UNION DE TOUS LES REPUBLICAINS. 


S.E.].L. Grande Imp. Fivoise - LILLE 





